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ier général va à Tourteron, 
; le 27, ail Chêne Populeux,_ six m 
ahon, s'apercevant que huit co 

s sont ert traih de le éerner, do 
repfü:,r de nouveau vers l'Oue 
nuit arrivèrent de Paris des ord 
sur Metz. « Incontestablemen 









t village o 
à la défense, 
générale, aident 

out homme pris les armes à, la ma1.u ':i ..... 
leur conception, un soldat régulier, 
séance tenante, et que là où il y a une ra 
qu'une partie considérable de la pop 
ville s'est rendue coupable de ,quelqu'u 

ffenses, tous les hommes en état de port 
doivent être massacrés sur le cham 
e a maintenant été impitoyablement 
nviron six semaines et est toujours eri 
. On ne peut ouvrir un journal allema 
sur ;une demi-douzaine de nouvelles 
ilitaires de ce genre, données comm 

e soi, comme simp-Ies. opératio 
e exercée en toute rigueur _,, · 
» contre de « lâches assassi 

_ni désordre d'aucune sorte, n 
iol de femmes, ni irrégularité. Rie 
t se fait systématiquement et av 
ge condamné est cerné, les habitan 
isions confisquées, et )e feu est mis 
à.nt que les coupables réels ou suppo 
nt une cour martiale où une brève 
emi-douzaine de balles les atten 
de infaillible. A Ablis, village de 
oute de Chartres, un escadron d 





ment tout homme 
vait passer par l'ar 
jusqu'à quarante a 
t vingt ans, ainsi q 

soixante devaient f 
o :n masse » (1) 





nom qu'QP hü ait don 
jusqu'au soir d;q 13, les 
blent être restés sans 
yingt-cinq milles seule 

j s'inscrit grap.dernent 
e de .Pala,dines, c'est, apr 
2u non seulement l'i 
rale de s'arrêter ? 

, çlaman 
ris, qu,e · 
1S, ce ne 
tro1,1pes-, 
trop pr 
as tout 
m.d, on l 
l'ennen 

S1Jr la route 
es discipliner n on P 
emier succès lui ,a ga,_, 
· tions pmu• cette première 
tout ce qu'elles devaient ê, 

e peut q.Voir eu plus de .25.000 
'Orléans, pÔsition expos, 

de continuer à tenir, 
·9s aguerries seraie 









été po 
s · fos pays. Rien n 
ience pratique __,,. l'a 
itale fortifiée qui ex· 
is n'ait pas encore ré 
·,-0ns de Paris ont ren, 





ent petite, a Sa 

eur faire face, n'eusse 
armées espagnoles, 

.taille rangée, _harce 
toute colonne fra 
sqve de loin la 
Et ces 'bandes 
s que ce fût; n' 
ns le pays; 
la plupart, ex 
s réduire, et 
s retraites sû 

npagne. I 
1ce, même 
être très à 
1stances p 

ces circons 

embre, la dernière armée 
campagne. Et aujol!rd'hui, le 2_,_ 
ze semaînes' après, pr'es_que une in 
es troupes allemandes en France est 
ur de Paris, tandis que la plus 

hâte de s'éloigner de Metz po 
· contre, une a 





.vec la Russie, et 
le manque de foi 
nde importance 
nt écrasée et q 

· . Il est d 





de la France, contre l'ar 
mbourg, combinée avec u 
ar la totalité des forces discij 
, les deux attaques menées en même te 
que le prince Frédéric-Charles pût arrive 
armée-c'était le seul plan qui promît ré 
ous considérons les contre-dispositions de 
, nous ne pouvons guère éviter de co 
ait plus de chances de succès qu'on ne 
dre à première vue. 
Paris, il y avait la semaine dernièr 
'infanterie allemande, en y comp 
geois, qui n'avaient pas aband 

entre la Seine et la Marne, 
eur rapporté d'abord. L'ar 
ordres de Mecklembourg, 
e l'Allemagne du Nord et 
la cavalerie. Après la ba 

IIe, au lieu de suivre l'arriè,-,..._ 
ait au Nord et à l'Est da 
es, où, pour le moment, nous 
llemands suivaient ce mouvement 
t de front vers l'Ouest, les Bavarois 
tenant le pays d'Etampes à Ablis, t 
et 22° divisions marchaient vers C 

te dernière ville a, dans l'inter 
s troupes françaises ; on 





ommandêes co 
uraient été toutes c 
up de chances contr 
probable qu'une a 

, combinée avec un 
en même temps, 





SITUATION MILITAIRE EN F 
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, nous appelions l'attention sur le 
capitulation à Sedan, les chances 
t beaucoup progressé et que la 
ibération qui en résulte de 1 
ds n'ont pas à présent l'air, d'ê 
t qu'elles paraissaient être· d'a 
s aujourd'hui au même 
davantage encore, par q 
l'exactitude de cette v 
positions des armées allem 
our autant qu'on peut s'en re 
vantes : / 
stissant Paris : la 3° armée (, 
ps bavarois, la 21e division, les 
mberg et de la garde, de la Landwehr 
e corps et le corps de la garde) ; en 
isions. 

tion, protégeant !'investi 
ée (1er et 8° corps); 









on en 
ue. Et ce 
lé, nième 
aller très 
lles .atteign 
achements 
éfense peut leur OP 
e l'énergie de la résistanœ _pvp1- 
it atteinte plus ou moins tôt. Ain 
Se battue ne tarde pas à· trouver une 
ontre 1a poursuite de l'ennemi si seul 
tion du pays se lève ; et il se peut bien 
oduise maintenant en France. Et si la 
s régions occupées, par l'ennemi se 1 
seulement les lignes de communicati 
ssent à plusieurs reprises rompues, l 
e laquelle l'invasion de 
ien être encore rapprochée. Nous ne 
és, par .exemple, que l'avance de M 
moins que puissamment soutenue 
édéric-Charles, ne se montrât nonss 
~ présent. 
moment, tout dépend natur 
enait encore un mois - et 
des approvisionnements- i 
ins du monde cette cha 
ien avoir en campagne 
aide d'une résistance popu 
estissement par une attaque h 
ations prussiennes. Le mécanis 
es armées semble avoir fort hie 
s-ci. Il y a plus d'hommes qu'i 

de l'industrie mod 
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faire le~ 
urs. Ni lu 
s Français 
anœuvre, telle que Nevers, prè 
Loire et. de l'Alli 
avancés autour d 
aussi forte que 

nuée après la chu 
temps de parler de celà. 

ous osons dire que, si l'esprit de ré 
pulation ne fléchit pas, la position de 
e après leurs récentes défaites, est très 
maîtrisé de la mer pour importer des 
mdance d'hommes pour en faire des so 
is mois les trois premiers mois, le 

de travail d'organisation derrièr 
e belle chance d'avoir un mois 
, pour respirer -- et cel 
ns donnent des signes d'é 
céder maintenant serait. 
i sait quels incidents peu 
omplicati 

s derniers temps, les nouvelles 
ar les Prussiens avaient à pu 

us commencions à espérer 
s - avaient découvert 





iennes, la retraite de 
stule, P'effondrement co 
aire et politique du pay 
une forteresse de la côt 
rivée, le patriotisme p 

ésistance active con 

français et dont les 
nt ceux qui les font de bri 
t en mettant << une balle dans 
désarmés. E::ependant Je père 

sse les sanctionna expresséme 
erit à, Schill. C'est un fait hie 

1809, quand la Prusse 





.ussi près 
ireurs fran 
supérieure 
nt, et les m 
ts du pays. » Ju 
aintenant comme 
corde. Ces troupes 
couper ses communications, 

ses convois de vivres, éviter le 
s, et- se retirer dans les bois ou 1 
s masses de soldats réguliers. « Le c 
nfessions doit recevoir, aussitôt que la g 
l'ordre de prêcher l'insurrection, dépei 
ion française sous les couleurs les plus no 
au peuple les Juifs sous les Macchabé 
à suivre leur exemple... Chaque e 
t faire prêter à· se8 paroissiens serm 
e vivres, armes, etc. à l'ennemi que 
ement par la force »- en fait illeur­ 
même croisade que l'évêque d'Orléan 
rêtres l'ordre de prêcher, ce pour. 
e prêtres français sont en attenté de 
dra prendre en main le second vo 
neisenau du professeur Pertz (1 
ce à la page de titre une reprod 

u passage ci-dessus en fac-similé 
isenau. En face est le fac-similé d'u 
u roi· Frédéric-Gui1Iaume : « Dès q 
e aura été fusillé, cela finira. » Evi 

Pertz und Delbrück, Das Leben des Feldmarsc 
isenau. Berlin, 1864-1880, 5 vol. dont les p 

ient Parus avant 1870. 





ent ap 
rage. Per 
mêmes, sa 
p anti-pruss 
·usqu'à ce que l 
Gneisenau se mit en curer, 
pour agir sans le landsturm. S 
ie, avec toutes ses expériences 
sse, peut-être verrait-il son bel i 
opulaire approché, sinon réalisé, 
français. Car . --a.: 

mentané, qui nous, do 
informations et dates 

x très Gonfus et contradict01 
événements réels aussi cl 
dans les circonstances d 

e de la Loire a commencé d 
au 15 novembre, lorsq 

.. ' alors à la tête des 1 





20.000 à. 
tants. Les 
nviron 40.0 
e cet ense 
prince Frédéric­ 
mmande le grand­ 
sa force numérique, n 
apitaine Hozier qu'elle' 
hommes en tout. Mais ces 90.000 ét 
érience de la guerre, leur organisatio 
dement éprouvé de leurs généraux, 
s à combattre deux fois leur nombre de 
celles qui leur étaient opposées. Ai 
étaient à peu près égales, et qu'il en 
n immense honneur pour le peuple fr 
ette nouvelle armée du néant en troi 
agne a commencé, du côté des Fr 

que contre von der Tann à Coulmie 
'Orléans, le 9 novembre; la marche 

rg au secours de von der Tann ; la : 
urelle dans la direction de Dreu 
ette direction fa totalité des force 
et l'engagea dans une marche v 
marche· fut harcelée par les trou 
ises à un degré. jusqu'alors inc 
te guerre ; la population fit preuve 
très résolue, des francs-tireurs voltigeai 
des flancs des envahisseurs ; mais les t 
res se bornaient à des démonstrations 
ût les amener à une bataille rangée. Les 1 
respondants allemands qui accompa 

ecklembourg, leur rage et leur 





trop tard. Tan 
t avec toutes leur 
raite -semble av 
engagé. Il ne co 
d'armée, c'est-à­ 
réels) probab' 
es. - Il fu 
vant del' 

nd, après avoir, 
retraite au delà 
lendemain ma, 
Le résultat h, 

e, désordre. L' 
ur sa gauche et s 
évidemment pà 
1'ils avaient re 
r Orléans et étai 

20e à Jargeau, et le 18° enco 
lly. Une petite partie de ce der 

<?ussée encore. plus à PEst, puisq 
sien la trouvait le 7 décembre 
t de là la poursuivait dans la dir 
iours sur la rive droite du fleuve 

s Allemands da 





cinq jours de bons chemins et cha 
poursuite active. Ce n'est pas tant 

tel' avance des Prussiens ; c'est la co 
orce da ces 90.000 hommes, réduits dé 
environ par les pertes et les garnis 

rière, est à peu près épuisée. Le poin 
il est imprudent de poursuivre mê 
ttu est très près d'avoir été atteint. 
des raids sur une grande échelle pl 

ais il n'y aura guère de nouvelle occu 
e. L'armée de la Loire, maintenant divis 
ées sous Bourbaki et Chanzy, aura large 
et l'espace pour se reformer et pour 
bataillons nouvellement formés. Par 
lle a cessé d'exister comme arm 
remière armée française dans ce 
i ait fait ce qu'elle' a fait non sa 
endrons probablement encore parl 
rs. 
tendant, la Prusse montre des si 
Les hommes de la landw 
lus- légalement libérés 
euxième année sont a 
Les réserves instruites du pay 
ier, les conscrits environ 90.0 
du Nord- vont être envoyés en 
it donner ensemble les 150.000 ho 
tendons tant parler, mais ils ne sont pa 
quand ils arriveront, ils modifieront mat 
caractère de l'armée. L'usure de la ca 
ible et est en voie de le devenir davantag 

on mélancolique des lettres de l' 
que la liste des pertes. Ce n 
an des batailles qui fo 





de Vend6 
retira, app 

plus avant. 
able de cette retr 
beaucoup dé prudence. Une 

e armée de 1a Loire devait être di 
ps, dont l'un, sous les ordres de B 
Sud d'Orléans, et l'autre, sous les 
, à qui étaient aussi confiées les 
ès du Mans, devait défendre 
au Nord de la Loire­ 

'objectif de Chanz 
des actions déci 
écessair 
aussi longtem 

laisser en 
2si 
et 
ité 

mmes que 
culièrement en tr 
s les moins bons de ses 
en se passer. Il soutiend 
, tout en maintenant de la 
que l'armée de 1a Loire av 
oupes de la République. E 
r à un. point où les pours 

combat, par la 
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possible-'­ 
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é:h état de ret 

e'ssayeÎ" de sa 
de l'oecupaticm par l'ènnern 
aintenartt att11int la . ltgne üù les 

rif et oellès de la dêfonsè s'équilifüe:h 
'.'las nécessité de concentrer les trou 
ommè pour une action dé&isive, 
rn peuvent sans grand risque être di 
grandes masses, dé, façon à c,-,,;.-" 

re qu'il se peut, et à opposer à 
cite'Ctioh. qù\l av· 
our empêcher u 
e il y a encore quelque ). 
hommes près du Mans (d - 
'équipement, d'instr1;1etion i, mais enfin progressant 
les mt>jens de les éqüipÈ 
itàiller ont été organisés 

action damrl'puest de la 
de fàùte de les ahandonm 
éorie stratégique exige q 
rinales, une arméè battue 
ose qui, dans ce cas, n'e 
vers le Sud-et @laissant 
traire, les camps près 

·e la nouvelle armée 
+te que ne fut jam 

erre 1870-187 
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a première armée 
es 'troupes de lign 
e la force d'enviro 
ampagne avaient 

ier 
de 

sept 
s du 
ata' 
·emc 
un. 
lent 
mt I 

ientôt d' 
harles attei 
its à moins de 

oyenne 450 hommes 
mois et la température 
ssairement fort éprouv 
que les armées qui cou 
rte que les bataillons 

» l'heure ;1 « -- 
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,..ns ce serv, 
femer,rt f.o 
Nou,s .ne pvu., Yfc>fJ -: ~~~ - .f" 

reçu, Je texte .complet de l~orµ,, 
t dont ltJ dispositif n'est .connu j 
spmé télégraphique. Mais si, flin.si 
.en .e.st en effet, lesdites quatre n 
andwehr ne peuvent être consti 
pelés des hommes de quar 
s, que reste-t-il alors éle soli 
ons de gârnt,son, hormis de 
_µa:nt~ ®.$ d'âge ? Il n'est 
·,d'homme.& instruits en A 
épuisée par cette mesure 

vée annuell 
de landwehr qui 
s à, marcher., à hi 
e, Elle P. la pfopart.cJ,t . 
e8, une bon.nt:: noprriture 
e sorte que le total <Je ses p 
nviron 40.000 .hommes, morts 

laisserait, en comprenant 1es 
uellement en formi:ltjon, 250.00 
ceut dire. avec certitudf;l quand, 

.ité de ces hommes poùrri ê 
rvice hors fronf' 
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~ Fhivf3r., TQdlehen. comurn:n.ç~ 
gos avancés à co qui était alors d 
les devant &e!l lign~~- Le .23 févr 

r-edotit(:} da Selenginak~ à t10 
ncipal ; le même jour un assa 
g~ n.ovveF!-ll échnU;ait ;- 1~ t w· rnar 
olyv.sk) était achevée dans une p 

!ëmC.oPt:l~ 1.450 yards du ~~Il1P 
furent appelés pàr les Alli 
',L.i;! t2. TTJ.1itl.'$ é,te.it Mh 

,}kiit, à 800 yards des rem 
i\$ A...lli~S, et e.n -àvant dt 
eusées des fosses à tiraill 
le 22 war& et l' ~n&tiwbl~ 
à droite du Mamelon, la «a 
tonte$. -e~s œ<;lôµte~ r,~Mes p 

·enda.n,t tol).t!:l la" durée d'av 
èrent en vain de recouvrer le 
T&ges. Il leur , fallut q.van1 

,r,oc4a~ de _sjèg~ en règle, e 
après l'arrivé~ de r~:nfo;rt$ 

çap1û:ifos d,e les yrf!rtdre 









jftmâ:is H y e 
':ré èst rthd:trtertf 
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àMeptër tin c'dttibàt fo 
l'.assiégé. Que le feu de 
que tous les cas; être rendu s 
iié\ à èëltt.i de l'assiégé, c'ës-t- 
\ et si l'assiégé ne compense 
i 1t est inhérente par lacti 

ies, il ,a 
ent que 
courage 
s peuve 
ela c'est 
son inact 

&èf-cl.1tm 
l!ûeicrùë: 
se retire 

:rté'é' dti :Mott 
-ptè-s- fa thute' dé 
f6 6laborée par quel 
l'"é'tàl°-ma:j&r'â Vérs. 
w.n-t sur fo fait qu'i 

·•cüfatit' alfët' ét :rè'tO' 
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ince a so 
Loire de 
t Bourba 

divisio: 

endue que Mec 
anzy, il avait tou 
nait avec le gros 
urs ; à notre con 
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mais ehtrées. Ainsi nous àpprehb:fis mahitênàrtt que 
l'habile et· valeurèuse retraite dé Cliattz'y a été cause 
flb.rt ieülemei:It lle son ptdpre sa1ut, mais éle celui 
dé Bourbaki. Ce· âe:tfüëf doit être encore dans le -voisi=­ 
nage de Bourges et Nevers. Si, comme on le présumait, 
il s'éfüiit illis ëtl inàrèhè vers l'Est c•ofittè Werder ôù 
êontré là Hgnè de eoitimuhicàtion ptussiènfiè, nous 
eussions entendu parler de lui déjà. Très probable­ 
ffiéiit; il r·éôrg'à:iiisè êt te:Mofoè son arme, et si Chanzy 
avançait, nous sommes sàrs d'entendre parler de lui 
aussi. Atl Nord de la Seine, Manteuftel, avecle 1r bàtps, 
tient Rouen et le voisinage, ayant envoyé le 8° corps 
en Piéafdiê; C-è' dernier corps en a v'ù dé <lutés. Lè 
général Faidherbe ne laisse guère reposer scm. a'.ttrtëe 
ûü Nbtd. Les ttofs dépâftët:rlents 1es- pltis sëptehttfo:. 
:fiâtlx dé FtartèB, di:! la Somme â la frontlëré belgè, i:Jrtt 
ërlviron vingt places fortes d'ithportàficé iliversè, qüi 
bién cfiié eomplètèmètlt sans utilité aujourd'hui 
-c6Iitfe utte grande invasion par là Belgique, n'en for­ 
roè:rit- pas rrwifis- dans le cas présent üïiè basé à'o-pérà'­ 
tiotls très bienvè:tiuë et presque inattaquable. :Lorsgiie 
Vauban conçut le plan dé éétt-è triple èèi:fltU:te· dè f OT­ 

teresses, il y a près de deux cents ans, certainement 
il ne pensait jamais qu'elles serviraient de grand 
éàmp rêtta'îl-èM, sotte dé quadrilàtèfé :multfple-, à uirè 
artlîée- ffàtlçàioo· éontrè un ennemi qui viendrait du 
coeur de m. Francé: Mfris é-éiâ est-, et tout restreint 
qu'est ce morceau de territoire, il est p-6ùr cette fois 
un terrain imprt3nable, et atussi un terrain d'import­ 
fanèë par suite dè MS tessoùrcés rnanùfactùriè'-tès èt 
ae sâ population dètlSè. Rèpotrssé dans èèttè süte rè­ 
traité par là- bataille de Villers-Bretonneux (21 r11J­ 
vèmhtè}, Fàidlletbè y a réorgàîrisé et têntdréé sâ:fl 
armée ; vers la fin de décembre, il s'avançait de nou­ 
veau du côté d/ Amie-ns èt livrait lè 23 utiè bâtaille 
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